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I l l. - Études sur les dëgageme nts instantanëe 
de gris ou . 

Dans le courant. de CC'U.e année, l ' Administration des 
:dinps a fait 11n no11 w l Pxn men des conditions auxquelle::; 
les tirs d 'ébranlement doivent être so1m1i ::; en Belgique 
C'I , à cette occasiôn, l'Tn:.;tiLut. ~a.t ional des \ li nes a com-
111r11cé u11e nouvC'llr 6t11cl 1 ~ cfo la CJ11estion des drg.agement.s 
i11='ltanlanr;; dr gri sou, qui a d{•jà fait l' objet d'une puhli ­
cntion dr la Bt.ation de Ji' rnme1·ies en HllO (5). 

Ll·s deux t.héori0s principalr. anxcinellrs lrs clégaal'-
111 r nt :-: instn.nlanc'·:-: de gri:.;ou ont donné li<? u, c'est-à-dire 
la tl 1for ie cle la trn:-:ion gazeuse et la théorie de la tension 
d11 11rn:-:sif, ont étt> réexaminées C'L ont [ait l'objet d' unt• 
étude qui a été public'-c dans la 3" li\Taison des 'Annales 
des .\f ines cle 1926 (6). 

11 résulte de C:t>lle ét 11<il· que l'aptitude de la ve ine au 
dl-gagenwnt instanlanc'.> sl·111li le dépendre <'n dernière ana­
l.\'sc d'uiw ten::;ion gaze11;;e permanente ou momentanée 
cl que ,l~t t~ 1~ sion du ma ;.:sil' _ou des modifications brusque~ 
'.la11;; 1 e'.111d1hre cle" l t·na~n s <? ncaissanis ne :>emblent 
111t.r1·,·en1r que comme circonstances aggra\"ant 'a 
. 1 ·1 ·1· , a·' , es li nsquc. _ _,a po:-;s1 >I 1tt• 1111 dcgagement inst"ntan' bl 

• • <• e :em e 
cl{>penclre l'n to11L premit>r lieu <les état.s clans J 1 

1
. . . ' esque s e 

gnsou peut se LrouYer dans la houille et, ces ét t 
f• · l' · , -1 J · a s une 

O IS ( CLL'lï11111 C8, 1 C1C\ï Cndra !)lus facile ùc d' .· l . 
, , c · ITe 1 e tir 

d clmtnlernenl l'sl autre chose qu'nn t>rocéd' d' b 
1 1 1 1, 1 c a atage 

<·.1 1 c ut r 1011 en aJsencc du tWrsonnel et. .• ·1 . , . , ::; ' pt ovoque les 
degagl' ll1 Cnls 111 stan tane · :1utrement c111e 11c l f · 

· . e era1L un a\·ancement rapide . 

(5) S·1°ASSA R.T et Lt:ilLA!ll.f:. - - Les dégagera , · 
· . . en.s mslu.ntanés d · 

d1;i1s les mmes de homlle de Bclgiqul'. ihma/ d . e g1·1sou 
tome XV, :mnée HJl O. es e.• Mmes de Relyiq11 é. 

(fi) E. f.1-:MAtnE. ~ ELudes sur les ùé"o.geme , · 
. . ., n.s 1natantnués cl • 

,l 1111ales des Mme.• de He/91quc, tome XXVII 3• 1. . e g risou. 
' ivrn1son, 1926. 
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::!oi le tir d'élmrnlement. n' èst qu' un procédé d'abatage 
_en l':"lbsencr clu personnel, ln disposition à donner aux 
l'ou rnraux de mine et lrs chnrges il employer ne sont évi­
ck•m111rn t. pas les mêmC's q11<? ::;i l'on peut entrevoir un 
a11lre mode d'action . 

Lr grisou prut se trou,·er 11 l'é-taL li hre dans la couche, 
111 ai:-: on pc11I Pnvisagr r a11 s::; i l' hypothèse de la dissolution 
<'l l' liypothè. l' dt' l'adsorpt ion du grison dan~ la houille. 
l/ liypothès<' dr l't'xisfr nce clr ,-ides dans la houille, et 
partant la possihilit{• dC' l'existence du grisou à l'état. libre, 
n' l(·,·c· dt' 1 'l'.•f udC' microscopique de la houille que l'on 
1w111 aborde r aujourd ' hui par la méthode métallographi­
que . L 'étude cle la dissolntion et de l' adsorption du grisou 
rrlè\'e de J·'c't11clr physico-chimigne du charbon. 

11 r0s1 ill l' des (•t udrs q 11 i on i ét{• p11 b lié e,~ sur la struc-
111 r1 · 111i0rosropiq110 cl marrnsropiguP de la houille, 
11tila11111H•n l par .\11drc'• Duparque, que la houille est f.or-
11 11'·<' dv corp.· figuré'" cl ans ll'sq 11e lf; ln si ructure des ma­
l.i1\r1's n~g(·la le" C'st 1•nrore discNnahle, et d'une pâte 
f r111clamrntalc dL' nature colloïdale sans aucune st.ructure . 
( 'l•ttP p;Île f?rnw Ir \'Îlra in, gui est l' un des quatr.e consti­
l11:111ts disccr_n(•s dai~s le~ houille par Mm• l\[. Stopes et qui 
son! I<' \"ltra111, le fusa111 , le durain el le cla.rain. Ces 
<111atn· constituanl8 l'ornwnt dt>s lentilles dans la houille. 

Ll· ,·itrain . crn bll' t)rf.. enter de Hombreuses fentes de 
_ l'(• lrail qui pr 11\·enl servi r de résrr vo ir an grisou. 

Ll' f11s:"lin, qui rappe lle pa.r :.;on a::;pect et sa structure le 
cl_1:u:hon de ho is, <?st éminemment poreux et potll'rait rete­
nir q:~-.tl0n1rn l ll lll' c<:> rla inr quantité de gl·isou. 

Le· d11 rnin .·<.'s l .~ urto11 l fo rmé de corps figurés parmi 
ll'squcls domment le1; :-: porcs. La pftte fondamentale est 
p~·u <1 honcla11 tC'. Il <•f:; t rliflici lc cl r dire s 'il renferme des 
\ ' Jll L~:-:i . 
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Enfi n, re clarain est formé' de corps ligurés représentés 
surtout par des fragments cle tis:us ligniliés, enrobés dans 
la pale [oJl(lamentale, qui repn'•senle souvent plus de 
.')ü % de la m:.t se . On y constate également de nom-
1,n•uscs (entes de r etrait. 

J 1 serait. très intéressant. de rechercher si ces const.i­
l1 1ants sont. rep résentés clans les m0mes proportions dans 
les crnichl':-; ~L dégagement. inslanta11és que clans les autres 
d, au point. de nie du pouvoir di ·soh·ant ou adsorbant de 
la. lio11ille vi. -à-Y is du grisou, il i:;eniit ut.i le de faire l'étude 
cliimigne des _eon. tit.uanls pour les diverses couches et de 
déterminer notamment lei:; principes immécliats qu'ils ren­
ferment. 

D'une première étude qui a été Cait.e dan: cet ordre 
d'idées par l'Institut ~ational, des 1J.ines, et. qui a été 
pul>li{·p clan$ la 2° liHaison des ; I nnale.~ des J\lines de 
] 9:26 (7) , il ré. ult(~ que ces const ituants diffèrent llOt.a­
lilcment d ' une couche à l'autre . U'e.st. a insi que le \'it.rain 
a' nnc couche de \Vin lerslag à HJ ' (d % de matières 
volatiles, cède 4,83 % d' extrait ~t la pyridine: alor s · 
que le v ! ~rain d ' un~ conchc.J 'André .Dumont, à 27,30 % 
de mat1crcs \'O latiles, donne 21 ,G3 % d'extrait et le 
, · i tr~t} n <l ' une ~011ch~ cl.'~ Lim_bo ltl'g-~1c1"'8e, à 27,22 % de 
mat1ercs \·olat tles, 2 1,(b % d'extrait. 

Pour les mêmes couche. el. dans le même ordre le 
durnin _ clolll~ e 3,So °/o , 11,31 % cL 8, 4 % d'cxlrai~ et 
lt> ftt sam .J,:JJ %, G,20 % et. 7,.j7 % d'extrait. 

l 'cs éludes présentent un grand intérêt non seul t . .
1 1

, . , emen 
au po111t < c v11e c arnver a ln connai15 ·ance de l ' 't . t d 

· 1 1 1 ·11 · e a u gn :-;011 c. ans a lou1 e, llla1s Pncorc an point cl ] 
]' .1. . 1 L .bl e vue cc ut1 1sat1on ces . omuust.1 es. 

(7) O. Dl! Doos1ml!:. - Sm· lcR consLiLunnls mncro · 
. . . · scop1ques des cha. 

bons cruu pmo1s . tlmuiles de.~ J\l 111es de llelgfrt'1te, to me XXVII 
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n-. - Études sur les hydrocarbures l iquides de synthèse. 

r i1e étucll' cl' 1 ·u~v rn lik dl' la question de la producti0n 
d~'" liydn)L'arlHtl'l'" ch' ,;ynth è·sL' a <·té faill: dans le courant 
c[p c1· tll' a11 11<·1' rt b distill ation it liasse tempér ature a été 
spfriah1 111L•r1L l'll\· isag{•(• ;'1 CL' poitd <l l' \"LH' . Cet.te étude 
[><'Il( 0Lr l' r(·sumfr romrne snil : ' 

La 11L'Gl':->sité de prndu ire de,; pétroles de synthèse s'im­
po,;c> à l' alkntio 11 de tous le· pays. A l' allure actuelle de 
la consommation, qni esl clc l'ord re de 126 millions de 
lon nt:s par an cl qui ne fait qu ' :rngmenter , on commence 
it rntre\·oir l' épuisemL' 11t des résrn ·es naLurelles en hydro­
ca rbure· liquide,; . Le rnanqtH' dr pl'lrnles p~ut mettre les 
pays i rnprl-\·oy~111l s cla11s ·un C'l'rtain état. de \·assalité éco.-
11omiquc, Yoi r.e même polil iqup \· i s-h -Yi ~ des producteurs 
l' l Ir:-; expose à subir la tyrannie des puissants trusts qui 
conlrôlent la production d u précieux combnstible . 

La Belgiqne a importé en Hl:2J pour 326 millions de 
francs de produi Ls pétrolifè res. 8es importations dépas­
"l'Ot uaisemblablr mcnt ct' chiffre à l'heure actuelle, ce 
qui contri bué au déficit de sa balance commerciale . Elle 
:1 donc intérN majl~ lll' it la production des pétroles de 
~;ynl-hèse . 

Les pays qui dispose11l de grandes surfaces de culture 
par lt'te d'habitant, pr m·ent em·isager de remplacer par 
l'alcool une partie de l'essence qui leur et nécessaire. 
C'c::;t :iinsi que la Tchéco- lovaquie a créé un carbur ant 
national formé de ~ 0 % cl' alcool et de BO % de benzol, 
c t q11i donne, paraît-il , tou te satisfaction . i\.~ais 1:1 Bel­
:.riq 11 " t rop peuplé0, ne peut pas e l1\·isager cette solution 
;1\·ec ~e:s produits naturels . 

En mnélioranL la question de la rnain-cl'ccuvr e p·our 
pouvoir _intensifier la production des huiles végétales, les 
pn,ys chauds, êcimme notre colonie, auraient des souro·es 


